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LE 27 mars dernier, on est 
passé à côté d'un autre 
drame dans les eaux de 

l'Ogooué à Lambaréné, le chef-
lieu de la province du Moyen-
Ogooué.  Et pour cause.  La 
vedette Ogooué-Express, im-
matriculée LA1158, propriété 
de Padeg Multiservice, assurant 
le transport des passagers par 
voie fluviale entre Lambaréné et 
Port-Gentil, a été victime d'un 
grave incident. Une défaillance 
mécanique aurait affecté l'un des 
moteurs de l'embarcation.
Selon les informations en notre 
possession, ce jour-là, la ve-
dette Ogooué-Express aurait 
quitté Port-Gentil vers 6 heures 
à destination de Lambaréné son 
port d'attache. Selon le mani-
feste officiel, 136 passagers dont 
3 enfants auraient pris place à 
bord. Parvenu à Aschouka, une 
localité située à la limite des 
provinces de l'Ogooué-Mari-

time et du Moyen-Ogooué, un 
des moteurs a brusquement cessé 
de fonctionner. Toute chose à 
l'origine du vent de panique qui 
s'est emparé des passagers. Et 
pour mettre, un tant soit peu, 
tout le monde à l'abri, le com-
mandant de bord effectue une 
manœuvre dont lui seul connais-
sait les risques, afin d'atteindre 
d'urgence la berge.
In for mé e  d e  l a  s i tu at i on 
à 14 h 21, la délégation pro-
vinciale des affaires maritimes 
du Moyen-Ogooué, précisé-
ment le commandant Nziengui 
Nziengui, a aussitôt ordonné la 
réquisition d'une autre vedette 
le Saint-Raphaël dans le but de 
récupérer les passagers. Cette 
opération a permis d'embar-
quer 89 personnes en l'espace 
de 20 minutes. Lesquelles sont 
arrivées au port fluvial de Lam-
baréné à 17 heures. Cahin-caha, 
après avoir passé 10 heures sur 
les eaux troubles de l’Ogooué, 
l'Ogooué-Express a atteint la ville 
du Grand-Blanc à 18 heures avec 
le reste des passagers.

Avec cette sueur froide, on est 
en droit de se demander si les 
mêmes causent à l'origine de la 
tragédie du navire Esther Mi-
racle, n'auraient pas pu produire 
les mêmes effets ? Car, selon cer-
taines indiscrétions, il est fort 
probable que l'Ogooué-Express 
était en surcharge. Côté méca-
nique, on parle même d'injec-
teurs défaillants et d'un moteur 
cassé. Exactement comme dans 
le ferry Esther Miracle…
À noter que l'embarcation à pro-
blème a été suspendue à titre 
conservatoire de navigation flu-
viale et maritime.

Lambaréné : l'Ogooué-Express 
frôle la tragédie d'Esther Miracle
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L’Ogooué-Express accostant après les 10 heures de calvaire 
à Aschouka.
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UNE s emi-remorque 
transportant une car-
gaison d'huile de palme 

raffinée appartenant à la socié-
té Olam Palm a effectué une 
sortie de route, en fin de se-
maine dernière, à la hauteur du 
village Mitonè situé à un jet de 
pierre de Lambaréné.
Si le conducteur, Mohamed Dou-
mbia Mogote, 30 ans, s'en est sor-
ti sans dommage, son assistant 
Jules Ikania Lebamba, 41 ans, 
s'en est, par contre, sorti avec 
deux doigts de la main gauche 
fracturés.
Le jour des faits, vers 17 heures, 
le mastodonte en provenance de 
la raffinerie d'Olam-Lambaré-

né roulait dans le sens Lambaré-
né-Bifoun. Parvenu dans la zone 
de Mitonè, après avoir gravi la 
"montagne" attenante, le conduc-
teur du poids lourd transportant 
un conteneur de 40 pieds amorce 
alors une descente se terminant en 
contrebas par un tournant. C'est 
au moment d'amorcer celui-ci que 
Mohamed Doumbia Mogote perd 
le contrôle de l'engin lancé à toute 
vitesse. Le poids lourd quitte la 
chaussée et se retrouve dans la 
végétation les quatre roues en l'air.
À la faveur du constat d'usage, 
le chauffeur a évoqué une défail-
lance mécanique. Un argument 
rejeté par la brigade-centre de 
gendarmerie, dont les éléments 
ont par ailleurs empêché les vil-
lageois de faire main basse sur la 
cargaison.

Lambaréné : un camion 
d'Olam transportant de 
l’huile fait une embardée
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